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quent les sons qu il rend, quand le souffle passe. Mais le remords

le même pas • il désespère '
lève....

ne par- 
; le repentir re-
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LA CONFESSION

Pendant le -, jour de saint Louis Bertrand 
minicains de Valencia, 
lui faire

au couvent des Do- 
grand peclieuralla un jour le trouver pour

il
} lecevait, mais il s aperçut, a son grand étonnement, que sa figure 
‘ eVenalt ,0,'|,M"'S 'le plus en plus douce et sereine, et que l’aveu de 
crimes aussi énormes n’y produisait pas le moindre changement, 
.jorsqu il eut achève sa confession, il déclara qu’il avait encore un 
P lie qu .1 venait de commettre au moment même de sa confession 
La figure du confesseur n’indiqua pas qu’il éprouvât le moindre 
e onnement; Encouragé par cette remarque, le pénitent déclara qu’il 
avait juge témérairement du confesseur en supposant qu’il devait 

chien familiarise avec ces sortes de péchés, et que même il s’en 
lait tendit lu.-meme coupable, puisqu’il les entendait raconter 

témoigner la moindre surprise, mais en montrant plutôt un visage 
gm et contant. Ce singulier aveu n’ébranla pas davantage le confes­
seur, mais il se contenta de répondre :

“ Mon fils en Jésus-Christ, je suis sans doute un grand pécheur 
U ma confusion surpasse encore la vôtre, bien que je n’aie pa 
mis ces péchés-là. J’ai entendu le récit de 
étonnement, mais plutôt 
cité de votre aveu la

un

sans

s coin- 
tous vos péchés, sans 

plaisir, parce que j’ai vu dans lasincé- 
nmr,iue d’un véritable répentir, d’un cœur sin- 

element penite.it et je me suis réjoui de voir comment vous vous 
eHornez de vous délivrer de vos fautes, en les avouant avec tant de 
fianch.se Ce ne sont pas vos péchés, mais bien leur éloignement ' 
1,U 7 A 1» vérité, j’ai été peiné de voir que voulez ”

grandement offense Dieu, mais la joie de vous voir revenir à lui 
était plus grande encore. Vous savez que le Seigneur a dit que les 
anges éprouvaient plus de joie de la conversion d’un pécheur que de 
la ,Hirseverance de quatre-vingt-dix-neuf justes, qui nLt pas Loin 
de pénitence : pourquoi ne me réjouirais,je pas avec les anges ?”

- éelieurs de nos jours ! ne croyez-vous pas aussi que votre con­
fesseur éprouve de la joie quand vous faites une sincère confession ?

avec
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